
R~ÉPONDEZ AUX LETTRES

i Tant qu'il n'y aura~ pas iodixet

ce xera potre devoir de sermonner les

négligenits.

rMallheurouseiiîetit, tions devons dire que

le comî'îeorce à la campagnse est cn géné-

rai pris <lu itmêmei mtal. les lettres arrn

vécs par clii&quo courrier sont, jutées pâle-
n,-'dans quelque coin (lu imagasin, et

bientôt oubliéies, les avis d'échance

'oli'iiie le reste; les traites mêmes, quand

elles sonit prstfds sont renîvoyées satns
raiisoni.

Aut commnenceement du mois, nous avonls

nous.mêmes adressé 150 lettres très polies
réclamant le paienient de l'abonnement;
trous avons reçu quatre réponses !Plu.
%ieurs mnarchands nrous disent se voir
oligés (le relever eux-mniîes des billets
de praîtiques, n'ayant pas reçu dle renou-
velleinett.

Nous savons qu'il y a d'lîc.aorables ex-I

ceptionis, mais c'est maîholiusement encore
lit régle générale rmsrmi les marchands de
campagne (le négligcr déplorablemnen t leur
corrrspondanee S'ils savaient tout le
bien qu'ils pourraient se faire à eux-mnnes
par un peu plus de mnéthiode, assurément
ils se réformneraient vite.

Nous l'avons déjà dit, et le répétons:
un% inarclvand qui ne répond pas aux lot,.
treî qu'il reçoit 'le fait pas seulement acte
de mauvaise éducation, mais aussi il ne
miérite pas le nons d'homme d'affaires.
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IEINDUSTRIE SUSCEPTIBLE
D'ACC ROISS Ci NIEN T

.Nonrs avonas déjà écrit pour encourager
la production du hacon, concurrenanent
avec le beurre, même préférableuaent au
froiiiitge.

Volici quelques chlifFres qui prouvent
que déjà cette export&ion canadienne a
pris dles proportions ; elle a ainsi progressé
pendant les cinq dernières années:-

Quantité en Ibs. Valeir en$
1891 ....... 7,137,586 589,599
1892 ...... 11,493,350 1,089,060
1993 ...... 17,271,676 1 '828,555
1894 ...... 26,765,866 '2,748,072
1895 ...... 37,765,934 3,544,015b

L'importation anglai.e, sur cet article
seuL du bacon, dépasse $55,000,oo0. ilI
reste encore de la marge, comme on le
voit.

U,ï vrincipales sources de cette imuper.
tatiji sont les Etats-Uis, le Danemark
et le Canada. Il est intétressant de les
comtm[arer.

ÉTATS-UNI1S 1DAYIiSIARtK CANADA

Quantités en ewt
183..2,177,293 711,84,5 193,77 3
89..2,651,2)03 706,828 254,443

j SS..2,649,482 1,013,930 268,886

LA SEMAINE COMMERCIAL.E

L'exportation *améiricaîinem parait déeli- bris, qui est de 9 pouces, est rempli do
iier, taudis que celln du Canada et <lu bran de scie. Leý plafond (lu pou.Aillo-

Danearkest construit avec le nieènio soirs que les
Iaiiakauginentn fixement I,'a raison murs et contient aussi du bran (le scie

lie la préférencve donnée au produit cana- sur la mêmte épaiseur de 9 pouces.
(lier! est ainsi posée dtans la revue du niar- Quant à la pureté de l'air, elle est en-
cité aux denrées dlu Mfark Lane .7presg tretenue par un ventilateur suffisant, et
peur 1995 Aussi gralce à une propreté aîbsolu,- : cira-

ILo porc canadien nourri aux poi que *. kur le poulailler est nettoyé, le fit.
s'es étonament méloré ansson el n'et enlevé et le plancher sous les par-

durant l'î.nsée ; il est très estimé des con- hisdinet.
soînmateurs en province pour la délica- N<OURRITUREi DES VOLAILLES

tess;e et la suavité le 'a saveur, et il a Chaque% parc ou compartiment du pou.
souvent trouvé acquéreur immédiat lors- lailler contient un groupe <le 25 à 30 vo.
que d'autres espècsd aasn tin lailles.
laissées de côté." Voici la nourriture pour chaque gk oupe.

Le bacon américain, produit du mats, Repas du matin :' 1 livre de moulée
est trop riche en graisse (gaudriole) dont la composition est donnée

Ces raisons devraient enagager l'agricul- ci-après, et 1 à 2 livres de viande et os
teur de cette province à miodifier encore Lbr ineotleyséryésroinnn

son programnme en y ajoutant l'élevage du le plus souvent de têtes de boeufs achetées
porc, car notre province est encore en à 6 cents la. pièce et broyées dans le mou-
arribre sous cg rapport. Il s'en suivra un lin à os du système Main.
acecroissenrient de l'inidustric très payante M. Dubord fait préparer lit moulée de

'uIlpork-packer ", qui est encore assez gaudriole avec le Mlhîge SILiant:
du 2 minots de blé.

restreinte pour ce qui concerne le district 2 de maïs.
ils Québec cii particulier. i de sarrasin.

UN POULAILLER M.NODËLE 200 lbs de son.
iiiminet do pois.

Le Journal d'A gricuuiure consacre nu tg de fèves.

NIrticle élogieux à une installation dont de grainle de lin,
nousvondéjeu ccaion'enretnirnos Si les poules n'étaient pas contentesnouavosdéàauoccsin denteteir osd'une tell@ variété de grains dans leur

l'automne <dernier. Il s'algit de la su. moulée,, c'est qu'elles seaaient difliciles 1
perbe basse-cour de M. Dubord, de Hardy Mais hiâtons-nous de dire que les poules
& Dubord, à Benuport. de M. Dubord trouvent le r6gie excel-

Nous croyons être utile à nombre de lent et en donnent des preuves tangibles
par la grande quantité d'oeufs qu'elles

lios lecteurs on empruntant une partie de pondent en plein hiver canadien.
cette description au Journal, à raison des Le repas complet du matin (moulée,
précieux enseignements qu'elle contient: viande et os broyés) coûte 1 ý à 2 cents

Nous avons eu le plaisir de visiter, en pour 26 poules.
janvier dernier-, l'ins:tallation remarquable .Repas du miadi Une pinte d'avoine
d'unî poulailler qu'uts actif industriel, M. jetée dans la paille qui forme lat litière,
Dubord, a établi sur sa propriété de Beau- ou bien 2 livres <'os et de viande hachés,
part, près Québec. Tout a été prévu et à la place de l'avoine.
calculé dans cette installation, représen- Prix coûtant du repas, environ un cen-
tée (tans les gravures ci-dessous, et la dis- iti.
position de l'ensemble ainsi que des plus tepua du soir : Un peu plus d'une pini-
petits détails répond aux conditions spé- ted blé, de nmais, d'orge ou de sarrasin,
cries dans lesquelles se trouve l'éleveur qu9 'n et3dn a ale
de volailles et le producteur- d'oeufs d'hiver Prixc coûtant, 2 à 24 centitîs
dans la province de Québec. En résumé, la dépense totale de ?nurri-

ture pour environ 25 poules pondeuses
TPMPFAtATUR?., VFNTILATION F-T LUMIÈRE est d'environ 5 cents. En ajoutanît 1 cent

En entrant dans le vaste poulailler de pour les légumes (choux, betteraves) que
M. Dubord, contenant actuellement 225 l'on suspend à une ficelle au milieu du
volailles (mais construit pour 300), ce qui compartiment pour donner aux volailles
frappe le plus l'attention du visiteur, c'est tout l'exercice nécessaire, nous arrivons à
d'abord la température agréable qui y, un grand total de 6 cents par jour.
règne, et ensuite la pureté de- l'air que Outre le sable placé dans une grande
l'on y respire. Comme nous cherclaons caisse Plate, les Poules ont toujours à leur
la place du poêle pouvant fournir cette disposition des écailles d'huîtres broyées
chaleur qui se minantient aux environs de et du quartz blanc concassé, dont elles
58 '.. C-0 degrés <Falir.) en plein hiver, M. font une assez grande consommation (plu-
Dubord se '.ontenta de nous montrer ses sieurs minets de quai-tz par année pour
225 volailles qui sntlisent à réchauffer tout le Poulailler-)
tout le poulailler. Hâtons-nous de dire (Suit la description illustrée de l'instal-
que leu nombreuses fenêtres sont à double lation)>.
chassis, et les cliassis à double vitre (en FUMIER DE POULE

tout, 4 vitres sur l'épaisseur) 1 Avec en--iron 225 volailles recevant
Les murs du poulailler sont construits une riche nlimentation, M. Dubord ob-

avec soin et sont lambrissés intérieure, tient une grande quantité de fumier d'une
ment et extérieurement avec des Planches richesse tout à fait remarquable. Le fu-
enibouvetéais. L'intervalle entre ces tamn- 1mier retiré chaque jour du plancher placé

Le ANCHOR WEAKNESS CURE guérit tous les cas die faiblesse
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